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voir à ses vastes dépenses, suffire à toutes ses libéralités, s'être glissés dans son cour. Néanmoins on vit en lui, jus-
remplir la bourse d'or qu'il jetait chaque jour au peuple, qu'à la fin, une certaine résistance et des convictions meil-
entretenir les spectacles licencieux du Vatican, satisfaire leures ; plus d'une fois il donna des preuves de sa modéra-
aux nombreuses demandes de ses parents et de ses courti- tion et de son équité.
sans adonnés aux voluptés, doter sa sour, qui avait épousé Albert avait besoin d'argent, comme Léon. De riches
le prince Cibo, fils naturel du pape Innocent VIII, et suffire négociants d'Augsbourg, les Fugger, lui avait fait des avan-
aux dépenses occasionnées par son goût pour les lettres, les ces. Il fallait payer ses dettes. En outre, bien qu'il eût su
arts et les plaisirs. Son cousin, le cardinal Pucci, aussi accumuler deux archevêchés et un évêché, il n'avait pas
habile dans l'art d'amasser que Léon clans celui de prodi- de quoi payer à Rome son pallium. Cèt ornement, de laine
guer, lui conseilla de recourir à la ressource des indulgen- blanche, semé de croix noires et bénit par le pape, qui l'en-
ces. Le pape publia donc une bulle, annonçant une indul- voyait aux archevêques comme marque de leur dignité,

gence générale, dont le produit serait destiné, disait-il, à la leur coûtait 26,000, quelques-uns disent 30,000 florins. Al-
construction de l'église de Saint-Pierre, ce monument (le la bert eut tout naturellement l'idée de rccourir, pour obtenir
magnificence sacerdotale. Dais une lettre donnée à Rome, de Purgent, aux nines moyens que le pape. Il lii deman-
sous l'anneau dt pêcheur,en novembre 1517, Léon deinan- 'du la ferme générale des indulgences, ou, comme l'on di-
la à soi commissaire des indulgences 147 ducats d'or pour sait à Rome, des I péchés des Germains."

payer un manuscrit da trente-troisième livre de Tite-Live. QuelqueIbis les papes les exploitaient eux-nmesi d'au-
De tous les usages qu'il fit de l'argent des Germains, ce fat tres fois ils les affermaient, comme quelques gouvernements
sans doute là le meilleur. Mais encore était-il étrange de afferment encore aujourd'hui les maisons de jeu. Albert
délivrer les âmes du purgatoire pour acheter le manuscrit offrit à Léon de partager avec lui les profits do Pafliire.
de lhistoire des guerres du peuple romain. Léon, en acceptant le bail, exigea qu'il payàt immédiate-

Alors se trouvait en Allemagne un jeune prince qui était, ment le prix du pallium. Albert, qui comptait précisément
à beaucoup d'égards, tue image vivante de Léon X; c'é- sur les indulgences pour l'acquitter, s'adressa <le nouveau
tait Albert, frère cadet de l'électeur Joachim do Brande- aux Fugger, qui, jugeant l'afliuire bonne, firent à certaines
liorg. Ce jeune homme, âgé tie vingt-quatre ans, avait conditions l'avance demandée, et furent nommés caissiers
été fuit arelevéque et électeur de Mayence et <le Magde- de l'entreprise. C'étaient les banquiers des princes de cet-
bourg ; deux ans plus tard, il fat nommé cardinal. Albert 'te époque. Plus tard on les fit cointes, pour les services
n'avait ni les vertus ni les vices qu'on rencontre souvent qu'ils avaient rendus.
chez les hauts dignitaires le 'Eglise. Jeune, léger, mon- Le pape et larchevêque s'étant ainsi partagé à l'avance
dain, mais non sans quelques sentiments généreux, il voy- les dépouilles des bonnes ânits <le l'Allemagne, il s'agissait
ait fort bien plusieurs des abus de la catholicité, et se sou- ce trouver cetX <qui sentient chargés de réaliser l'ufiire.
cait peu des inoines lanatiques qui l'entouraient. Son équi- Ou loffrit d'abord à l'ordre (es Franciscains, et Ibur gar-
té le portait à reconnaitre, nu moins en part ie, la justice le dieu fat adjoint à Albert. Mais ces noines ne s'en sou-
ce que demandaient les anis de l'Évangile. Dans le se- cinient pas, purc qu'elle était déjà cil nauvaise réputation
cret Ie son cSur, il n'était pas très-opposé à Luther. Capi- auprs (les honnêtes gens. Les Aîist ms, parni lesquels

ton, P'imi des réoniusles plus distinigués, fuit longtemps 1bu,~~~~~~~~ ~~~~ l'n'e éonaeuslspn itnîs utlntms se trouvaient pluîs (le lîumières que dans les antres ordres re-
son chapelain, sou conseiller et son confident intime. AI- ligieux, s'eu Fussent moins sociés. Cependant les Frai-
bert assistait régulièrement à ses prédientions. "l Ine ié- cisci c d,

I prisait pas PEvangile, dit Capiton ; il l'estimait beau- voyer à leur général <le Forli le eatc cardinal, cin-
"Coup ani Contraire, el. pendant longtemnps il empêcha les!cop u onrare t enan lngemsilenpêla lspeau qui avait coûté 30,000 florins à ce pauvre ordre mcii-
moines d'attaquer Lutler." Mais il eût voulu que celii- <iant. Le gardien jugea plus prudent <e tic pas refuser

ci ne le compromit pas, et que, tout en signalait les erreurs overtenîctit mais il suscitu à Albert tottessortes de diffi-
le doctrine et les vices des membres inférieurs di clergé, cuités. %jaais ils ne potvaiett s'entenlre; aussi I'Êlec-

il se gardàt bien de mettre au grandjour les limtes ldes évé-

q<us et des princes. Il craignait par-dessus tout de voir fut fititaule se charger seul <le l'affaire. Les Dominicains,
o ion mélé à cette affuire. " Voyez," disait plus tard à (e leur côté, Convoitaient tle part clatt l'exploitation gé-

Luther le confiant Capiton, porté à se faire illusion, coinme iérale qui allait commncer. 'Pzel, déjà funeux dans le
on l'est souvent dans <les situlations semblables à la sieinne, métier, accourut à Mayence pour offrir ses services à î'Ê-

voyez l'exemple de Jésus-Christ et des apûtres: ils tint, lecteur. On se rappelait le talent dont il avait fait preuve
repris l" pharisiens, Pinceste dle Corinthe tmais ils n'o i t îtilliant les indlgences pour les eluliers (e l'ordre
jamni is nommé les coupables. Vous ne savez pus ce (iii IJletoiîile de ep
se puisse clans le cour des évêques. Il s'y trouve plus di ses propositions, et tout ce trafic assn ainsi dans les nînin4
biien cIlle vous tic le pensez petit-être." Mais l'espîrit lé-~ (le soli ordlre.

-er et lîrofitue d'Alqert devait, encore plus sle les suasvepti-

Lilités et les craintes de soui amour-propre, l'linrde la' La I'rCtcuitic Sobrcière brûlCe.
réformation. Alilhe, spirittuel, bien fatit, somlptuux, dis-! Uit affreux attentat, corisi' l'année dternière, dans un

silateur, se plaisant dans les délices <le la table, dans les ri- village u dêpartemet tes autes-iPyrnaes, est ven

chies équipages, dans lanîanificence (les édifices, dans les' montrer tille Ibis le plus les funestes effets de l'ignorance et

plaisirs licencieux et dans la société dîes gens tc lettres, ce: trc I superstition. use malheureuse femme, qt e l'n pré-

jene archevêque-électeur était en Allemagne ce que Léon tendait être pne sorcière, a été, malgré ses protestations et

N était à Rouie. Sa cour é'tait l'une des plus Magnifiqucs u ses des, jetée vivante dans un fur, d'o elle est sortie aven

<le lmpire. Il était prêt à sacrifier aux pluisirs et aux' d'horriles blessures qui ont occasionné sa mort orirés de

gaînders tons les pressentimenlts de vérité qxi posevaient;s longues et cruelles so s .afrnnces.


